
M . Ladj a»"»- aaa»' Ooolllet. — P a n rrumêl : 

. . M I I K - •>a«Mti tw**rl»-*j« «t arails— *• 
„T\mtt la a r i p i a t l a n militaire «u Tir Watlawl 
77.oT»»>. » . m a Paon*»). — Le Tir K*»lonal 
'2 dootatt. 8.A.O. «54. vient d tnstltner un con-
"" „ je an d'année pour lea élèves oe aon cours 
.~ïc,tl dr Ur pour la préparation au service mili-
1^r. il eat à ti«aaler dans cet ordre de spéciall-
.v,iioa. d'une partie aussi lauportante de llnatruc-
uoo. tout 1 Intérêt de cette création. 

u» épreuve* pratiques ae divisent 
4j Tirs dans les trois position» deux balles d es

sai, six balles debout, six a genoux, six balles cou
rue ; 1* au Leoei réduit a u atand du Tir Régional : 
r su Lebel a MO «sWras au stand de la farnlson 
de LUle. 

B) 1* De la manœuvre de l'arme et de l'assou
plissement du tireur: r Cxaman de» positions du 
tireur; r Du «bai glanant et de 1 appruvtsionne-
ment; t* itiutrrotatlon sur les différents feux 

Le» épreuves théoriques ae divisent 
C) r Des resta* et définitions de Ur : r Exercices 

le pointage et de correction .tu nevalet ; 3" De 
i Instruction Individuelle et tactique du tireur: 4" 
'Ullsailon des appuis et couverts en campagne 
D) i* De la MisaiiTlsmri de l'arme: r Du de-

uontage et reaaontaaa; T Du nettoyage de l'arme 
i de» objeu aéteaaélrn à 1 entretien ; 4' Des mu-

-îitlons de guerre et nu ravitaillement. 
Les membre* des durèrent* jury» sont : MM. R. 

Desreux. V. Delbar. V Fort. Mars. Tackels, Cré 
i » ' M. Le-

Membres du Co
mité MM. J. Cornu, président des Carabiniers de 
i rolx. et membre du Tir Régional ; Manon M 
Pliillpperon. Bonn. Tassan. Duyck. officiers et 
v>u>officlers de réserve, membres actifs. — Secré-
i.nres du concours MM o PMllpperon et C. Cré-
pel. 

IV. nombreux prix consistant en médnllles, ar-
B<-nt et bronie. lois en nature, et dlpldni >. seront 
irlcctés aux lauréats. Du plus, ae» iiin.n - en espé

ras seront réinvnlee aux élevé* ayant montré 1* plus 
il exactitude au cours rtlrlir* par MM Masson M. 
t'hilipperon. 

a nerllr du 1er août. Inscription pour le corus 
iirorhalu 1»U-1M3 ouvert a tous les Jeunes prns 
« préparant an service militaire, même fanant 
laartle d'une autre «neléié do préparation. Les 

«lèves comprendront oui: tous leurs efforts doivent 
se porter sur la partie la plus difficile de leur 

•examen et que leur Intérêt est de suivre relie util" 
peclallsstlon 

cOLOMierMil . i l 

araottr. 3p. : 16e. Caulller: 17e K 
is. Mesalketi. «p ; lue. Meurlsse 

n e . " 

R0USAIX. — Chartres, organisé i«.r le rrogrés. 
• ha*. M CoquerêUe. rue de Lannoy ; jW pigeon* 
l'Acm • lsahe* a i h m - 1er, Coquerelle, 4P ; 
• I .uo »p : 3e. Pierre. Lorklan. h . : 4e. carnotle 
•'I . je. Meurlsse; or., Desainl.n 6p : 7e, p,,il< t. p ; 
•» J . B Cornule. p. ; K, VanderaM.I 10 ; lot 
\inwaeleghem. ip. ; Ile. Catul. p. : 14*, Verspe-
i'n : 13e, Denoyelle- 14e, Browaevs père. OP.; IM, 

rarsKHie. ïp. ; lee. Caulller: 17e K Duvlllers. 
9te. 

Duquennov. ->p : Met llro. 
(MaTS* père. 3p : Me. fhner Founz p : «le. Henri 
l^evert. ip. : rie. Paul Duplre. 3p. : Me. Lcnglet. 
.p ; Ma. Jules Quint. 3p ; Mr. Tnteseaux. P : «w. 
i li Monnet: 30» Lenelet a* ; 31e. Orana Lécn. 
:p : Mi*. Dents r'arva, nue. p • 3.7e. Bt-rte. p. : Mo, 
t. n a lu . p . : M», Kmuv L—lesr-i.il. p . : 3Se, Vercl.-
i'-n. 3p.; 37e, \anijuatht'4n. p ; Ml Jules Deeoon-
MSS p . ; Me. Utcar p a r v e n u . , p.; 40e. Henri 
sum-. ne. Paul Duplre. p ; Ma, A Castelaln. 3p. ; 
..i*. Kturts Nuit*, p. : 44e l'au lsprlet. 3p. : 45e. 
i.rnest Desbarbleux, p ; 4é>. H Rarhaeux. 4P.; 17e, 
Henri Wlbaux. p.; 4SI Bc.iiivé, p ; iOr, Emile 
i<-t,i.inc. h , h». Emu- Olivier: 51» Camille 
'• IV.': s.*e Remy D t c l i c k ; .'Je. Rysman, 54e, 
' on . passln : .'rte. C fîtrvot : Mr Oscar Lepers; 

Wrarfuaelhr-m. -.'p ; UV. Lepoulre. - roulis 
.-p-^'ale» Oillu. tarnon.- Vans.u K+fli. in carnot-
o UuvUlers, Messieen. Meurlsse. Lever — Régula-
'eiirs Carnottr. Lcnglet. — \j* premier pigeon a 
• e . o n s U t é a « h 4 » i 7 ' ' v l l e - s . ' 1 03-? m. 7 1 ; l e 

' i -mnr a a h. 40 31". vîtes»» 1537 ni. 35. Réclama-
•loiL- Jusqw mercredi soir. Distribution, jeudi 

Chantilly, organisé par le Progrès, chex 
M Laeroys; au pigeons bague» lâchés a « h. 13, 
par M. Verpraet. convoyeur 1er Etienne Motte, 
u.'i> ; 1er bis. Bacby : 2e Ztévvi. 5p. : 3e, A. Des-
roasseaux. b. ; «e. Verplanque. h.; je, Dessein. 
*p : ta, K.louard Laetercq. ip : 7e. Deportere, p ; 
se. Osaar rsrVawiue. p. ; 9e. fleuri Laïuiilin 6p ; 
M , MiUH p ; Ile. Vanasse. 3p l*e, Adolphe Hé-
Ita, ip ; l ie . Charles Denoyelle. -.T> : 14». Delcourt. 
P : ise J .B . Florin i me Raymond KontKir. ->p : 
l » . Mllot. p.; I*». O. L*1«rs. ïp. : Pie. Dumasy. 
p : 2ns Noir. p. : aie. Jnle.s llelin. p - S i , Kdmond 
Tiherghleti. îp. ; *3*. Hemy Derlerck. p. g 2te ilu-
h<rt Diliiorte. p . : ste. Ci. Claesseos. p.; « e . Flerra 
I>Tidant i 07e. X-B. Leay. p. : 38e. De*ue^»lle. p : 
->-. \call lo Delcrolx. p. : 30e Remy Derlerck : 

•sa, lléspei ; sîe. Nartorlus frères ; 3.1e. Tlètard. 
p ; 34e. Verplanque: 3&e. Courouble. p. ; 3«e. De
noyelle. p ; 37e. césar Delcrolx. p. ; 3*e Laureys. 
p. ; 39e. A. Dearousseau. h. - 4<s-, Duseart. p. : 41e, 
iules Desbonnet, p ; 4» . Wlnants. p • 43», Hé-

linck. p : 44». François Spelller : IV. Hcspel. 4W, 
Vanuuathem : 47e. Oscar Farvaeenie ; 4«e Louis 
Dabe; 49*. Trmtareaox: 50e, Coquant: aie. Lcro-
iiuser- 5S*. cvntler; Me. «îuréiw «Vinvry ; ne, 
F.milr Lamblln - s*rl..-s désignées Desrousseaux. 
Ile»)*!, Dusaarl. Spelllrr. Delcourt - Poules spé-
laks : Motte Dessein. Hem Lamblln. Vanasse, 

lyprrs — Régulateurs Mulot., Remy Declerck. 
DenoyeJle — Le premier pltreon a été constaté a 
7 h 5»'»". vitesse I «95 ni 80: le dernier à s h. 
*»<K", visasse IsOî m m 

Concours ne Chantilly org.-»nl^é par le Cen
tre et croix, rbei M Petltberghlen • 7;*> pigeons 
IVhes à ( h 10. par M I^du» le.- r, Bouneniy. 
n «p : * . Maton, ip • 3e. Dntitrelulgne. 5p. ; 4e 
Jacob: 5e. L. Dereux, «p.: «e. Défraye ip. ; Te, 
tmponchelle. 6p ; *-. Versrhaeve, ip. : 9e, E. Tir-
loit. ip ; toe A. Losteld, «p i l ie. F. Coquand, 4p. • 
IJc. A. Canon. Ip ; i.le. DoiifreJnlgne 3p ; lie, 
Rissoln. ip. : 15e. H Hoghe. 4p.: lôe. A Lnefeld. 
Ip : 17e. Vanarker.lp : 18e» Jules Doutrelulgne 
IP. : 19». Ployart. Ip ; Me. Verbert : 31e Demeiile-

. »p. : T*. 1 Raveau ; 33e. Dekysdtpotler, 
: 34». Deararaps. lp ; '.'V. Dnponrneiie 3P : 
. c . Lelmperat. ip. : 37e. L. Llevin. lp. ; î ie . E. 

MontoU. ip. ; «a». A. Verpraet. lp. : 30e. stoffyn, 
lp. ; Me, o . Joveneaux la . ; 3ie, H. Vandenbulke, 
l p . ; Me. A. Losfeld. ip . . 34» vanholbeck ; 35e, 
Gheyssens, lp. ; sôt. Hauteeceur. lp"; 37e. P. Fie
ra», lp. : 38e, O. Joveneaux. lp. ; 30e, Gaudfrln • 
éoe. Carton ; 41e J.-B. Rolland, lp. ; 13e. L. Le-
febvre. lp ; 43e, Plouquet ; 44e. L. Ménard, lp. ; 
45e, T. Plateau; 46e. Rapsaert ; 47e. Demacker. — 
Spéciales a 50 c. : O. Bouttemy. L. Dereux. Dupon-
chelle. A Losfeld. Poule a 5 fr. hors concours : 
C Plateau. — Régulateurs : Doutrelulgne, A. Los
feld. Duponcbelle. _ Le premier pigeon a été 
constaté a 7 b. 5t'05", vitesse 1.593 m. 61; le der
nier à 8 h. 03'31" vitesse 1.534 m. 31. 

Concours de Chartres, donné par le Centre 
et Orolx. rbea M. Montols: 427 pigeons lâchée h 
5 h. 90, par M. Buraens. — 1er. Fervacque. n.ip. : 
3e. vandéuren, en. : 3e, Branquard. 8p. ; 4e, S. 
Catel. 5p. : 5e. Géva. 3p. : te. Descamps 4p. ; 7», 
Deblaere. "p. ; se, va;: Delcrolx. 3p. ; 9e, Struyve, 
7p. ; 10». Duprei. 3p. ; n e , J . - B . Marchand, lp. ; 
lie, Stméon »P ; l*e. Vandervelde. lp , ; 14e. Del-
fcmbe. 4p. : 15e, G. Turpln. lp. ; la». Stabaler. 4p. : 
17e, Robert, lp. : la». Struyve; 19e, F. Nutte, lp. ; 
30e. Bayart ; î l e . Deblaere. 3p. -, 33e Debal. 3p. ; 
23e. slmeon. 3p. : 94e. Seynave, 3p. : »5e. Banbeck. 
h.: '20e, L Legrand. 2p. ; 87e. Demacker, h. : Me. 
Cobeau 2p : 38e, L. Gelgnlen. 3p. ; 30e, Derycke, 
lp. : 3le. J-B. Marchand, lp. ; 33e. Cobeau. 3p.-
34e. Vanderslenan, lp. : 35e. F. Nutte. lp. ; 38e. F. 
Carte. 2p : 37e, liercelle. 38e, Dubrulle. lp. ; 39e, 
Heuls lp : 4«». A. Duhem, lp. ; l ie . Beausteyn ; 
43e. L. Dujardln; 43e. Stlcbelbaut; 44e. L. Lié-
nard: 45e. K Henry; 46e. c. Lepoulre. 47e Drle-
rue ; 48e. V Heuls : 49e. Suys : 50e. Debruyne. — 
Poules -née laies A i fr. : Branquard. Catel, De-
hlaere stniyve, Slmeon — Régulateur»: Struyve, 
Deblaere. — Le premier pigeon a été constaté à 
8 h. 1 3 W vitesse 1.505 m. 38: le dernier a 8 h. 
SJ'3»". vit»»* 1.513 m. 31. Distribution des prix, 
merrreol soir, à 8 heures, carnet obligatoire 

JV>rnAIX. — Le grand concoutt internatio
nal tir Bordeaux-Exposition. — Jeudi 29 juin, ins
cription (les pigeons devant participer au grand 
(concours int-ernationaJ de Bordeaux-Exposition. 
Prix d'honneuT. d'excellence», mwr lea spéciales, 
PUi» de 11.000 franc» garantis. Mis» en losea p«.ur 
Roubaix. au Cercle « TTnion », m.!é Pandore, de 
10 heures du matin à 7 heure* du soir. Pour la 
Belgique, a»^ «Caeinot, chez, M. Vienne, à Motis-
rron, même jour, de 9 heures a 3 heures du soir. 
MM. Rol^rt e t Bursens. con-voyenirs des cercles 
« l'nion » et du « Progré» » areompaxrnervmt les 
pigeons, crui seront lâclics dimanche 2 juillet, à 
4 heures du matin. 

M a .révit-er l'enoomhrement de la dernière 
heure, les imiteurs sont priés do faire iiutcui" 
leurs pigisuis le plutôt pnesihle. Ils seront l'objet. 
de soins aasWam. 9896 

c o M s i r i a i c o a t 

R O r n . M i — Dimanohe 2 j n i l l r t 1911. « Aux 
Vieux Hons Vivants », ohez. 15. Parain. rue «les 
Champs. 7S. yrand concours de coqs pottr des 
iaenbous belles. La mise sera de 6 francs. Tin^o 
au sort à 6 hmsres. Mise au parc à 6 heures I A 
Se presser p.»ur les mises. 9H36 

' ' 
Prenez ceci m 

Vous qui souffrez de 

Maladies»* ..Peau 
telles que : 

Furonculose, 
Dartres, 

I Eczéma, «jfc. 

FERMENT JACÛUEMIN 
DEPURATIF POISSANT 

contient un principe seul qui détruit les microbes 
nuisibles des voles dlgestlves, cause premier* de votre 
maladie. Surtout exigu bwo le F E R M E N T 
J A O Q U E M I N , parcequ'Ueu absorbé liquide eu 
pleine (onaenutlcra, ce qui décupla son efficacité. 
tntkmrt tz,l'CaJit* frmtuiU eonlrt *nmi dt «Hta annoncé 4 : 
F E R M E N T S J A C Q U E M I N , A M a l l 4 T U l » i l l . - . t - « ) 

I f a r e h é i d i v e r s 
ANDIRLIOHT, 37 Juin. — Marshé sus pères. -

Nombre de têtes en vente. 2 759. Prix p ir l.llo. 'J M 
A 1.08. 

• RUXgLLgg, 37 Juin. — Marché eus ai .es . — 
Nombre do tetes eu vente, 345. Prix | a r k'io 1.05 
a î.io. 

R0ULERS. 37 Juin. — Troment bl i.ic, a s XI kilos. 
in on à MJs>; tronient roux. 18'«J a ls.iO; wigle. 
15.50 t iO.O; avoine, sono à MJJs>: •Averoles. 211» 
a MJP; iKjmnH* de lerre. 11.00 a lt-M| t l i r e M 
kilo, 3 00 a 3 10; œttts, les 35. 2 90 a Î.I0; Mlle 
de colza 05.50: huile de lin. 95.00 ; hlcorée en 
cosaette.s. vieilles. 35.00 a 38.00: ld. jlun«s. 18 50 
a 1S75. 

OtLLES, 27 juin. — Beurre, le kilo. 2 80 a 3 00; 
œufs, les 36. 3.00 a 3.10; porcelets, 33.00 a 40 00. 

ANVERS, 37 juin. — Calés (Cote («.:!•:''). — 
Santos, par 50 kilos, entrepôt ; Juin a .•eptenpiv 
69 35; octobre. 09.00; novembre. 08.75; ftcrvnbi'e 
à février. 68.50; mars, avril. 68 35; mai 18 00. -
Vente. 10 000 sais Soutenu. 

Salndoui. — on cote wllcox. en francs, par ton 
kilos Juin. Juillet. 103.35: aodt. M9.7a>; eptembre. 
104.00; ixtobre. 103.75; novembre, décenibr». MSJ.M. 

Tsursvui^d* lin. — On tôt* disponible: /merl
an* 19.87; JullIet-aoOt. 19 87; quatre derniers, 

1 veille, seigle, slallonnalre* orge., ferme. Avoine, 
niitenu. Maïs, ferme. 

HeubUns. — On cote, par CO kilo» Alost. cou

rant. 7000 k 73.50: Juillet, 70.00 à 73.50; nouvelle 
récolte. 90.00 a 93.50; Poperlnghe ville o o a ^ i *•^ 
75.00 a 80 00 ; juillet. 75.00 a 8*™ ; nouvelle récolte 
90.00 à 9500. 

Pétrel* raffiné. — On cote : Disponible httnc. 
19.00; Juin, 19.00; Juillet. « .25; août-sept . t».50 par 
100 kilos. — Calme. 

Voyage en N0RVÉ6E, au CAP 
•t au 9PITZBEBC 

Le y a c t t de lux» a KONG H A R A 1 J ) » 
p a î t d'Anver*, le 1 " Août , retour à Anvera le 
H8 Août , . 

l e Soleil de Minuit et la Banquue 
Pr i« e n 1™ claaae, nonrriture comprise, de 

fr. 760 k 1 2 5 0 (28 joara). 
Pour brochure» détai l lées e t toue renseigne

ment* s'adTeaser aux agent* : G. D E K E Y S E Ï t 
et C°, 6, Canal Saint-Pierre, Anvers . 4975 

États Civils 
Cantons d* ROUbalX 

R o u t a IX. - Déclarations de nal^ances du mar
di 37 iuln — Jean Jtlnnebo. rue Franklin. 70. — 
D ^ é J B a r t h o l o r u e û s ! ^ u e Bernard, cour Floren
tin T. - Lucienne Sandres, place de la Oart. 
6 bis - Yvonne Cornu, rue Duguesclln 54. -
a b r e ? a ? ^ r é n , r . ^ u e 6 N e ^ n r a n j 9 e i ^ n U 
^ Œ ^ d c ^ s 5 4 - Marie ^ ' " l ' r n e 77 

tjsserand. rue de Wasquehal. 10. - , ¥ " » » BBflM 
ne 53 uns, rue laul-Bcrt, 21. — J B. Ochln. .J 
ans. «venue Jullen-Lagiu lie. --

CROIX. — Déclaration de naissance — MauriCi 
Million rue du Boulevard, cour Dejbciq. 

Canton d* Lanno» 
t v i . — Déclaration de naissance du 37 juin. — 

Andréa 1 orinan. rue du Bols. _• 
Piibllcauoosiae mariage. - Eamond Duqueniie, 

eiuployé au)ri*iiniv,airsT 4 Lys. et Clémence Uêc, 
tisserande, a Lcers. 

Canton • • Cyaa ln l 
80UR0MILLI8. - Déclaration de M4MMMM du 

27 juin - Jeanne Manche rue dos Récreuils. 
baclarattoa de dèces. - Clément Dcbuchy. Il 

Aller: Départ dé Paris: 8 li. 20 malin. Retour j 
Départ de Lausanne : 3 h. soir ; départ de Berné : 
t h. 10 soir. _ II. Train express de nuit pour 
Berne, Interlaken, Lausanne et Brigue. Aller : 
a) aépart de Paris : 10 h. 15 soir pour Berne, inter
laken, Lausanne et Brigue IV.*., L.-S . 1™ et 
. ^cMases. Paris-Interlaken. du 30 Juin au 14 sep
tembre). _ Nota : Jusqu'au » Juin et a partir du 
X Î^M'mbre, le départ pour Berne s edectuera a 

10 h. 05 soir. — bl départ de Paris: 10 h. 05 soir 
pour Lausanne. Brigue (V.-L.. L.-S. l ~ et 2— clas^ 
ses Pans-Berne du 1- an 39 juin et à partir du 
la septembre). — Retour : départ de Lausanne 
10 h. 47 soir ; départ de Berne : 10 soir (mêmes 
compositions do trains qu'a l'aller! 9855 

BARCO de la REPUBLICA (Cfiili) 
•a^lst»i7B<necl»sai«M»i!irltiMMUbCkV.F» 

CAPITAL SOCIAL: P I A S T B M CHILIENNES 14 .MMM 
"••M «a 140.000 K l k n <fa g eMMeaaaa tOO « m » 

Siège Social à SAlfTlA GO dt CHILI. 

V E N T E PAR É M I S S I O N P U B L I Q U E 

TU (W IctilM, SM B. Il $ tafflUII IR, I t i M * 
BNT1ÊREUBNT LIBtRSBS 

•ont Ulmttfiu, «sue 
, cotimlm Chili. 

SOCIÉTÉ» DR CRÉDIT 

Fr. 1 8 0 par Titre 
! IWl: 

ans cultivateur, la postertc. 
C a n t o n s d * T o u r c o l n s 

TOUR00INO. - Déclarations do naissances du 27 
juin — Louiso Adam, rue de. Lille. 176. — Ray
mond Kaln rue de la Mackellerie. - Jeanne \ a n -
derschaegh... rue des Palmiers, su. . _ , . „ . . «„ 

Déclarations de décos. - LugCnc Delatlte 62 
ans. facteur retraité, rue Vert*. 114 - Jean \an-
ueuieulebroucke. 77 ans, sans profession, rue du 
Chftne-Houpllne, 3:15 

MOUVAUX. - - Déclaration do décès au 27 juin. 
— llenrlotto Vermeille, l i ans. rue de l'Ainiral-

'MARCQ-FN-BAROEUL. — Déclarations de décès 
du 37 Ti.Mi - Mireille Vand-wwsiync. 3 mois. 
i tilMIh d" H.ilag.'. - Ilenn rj 66 MM m»-
nulsier, rue de l'Hospice. . io Boone, 78 ans. 
ruo du Laiaro. — Céline Polti.r. 70 ans. rue du 
Lazaro. 

aoussECQUC — Déclaration de naissance du 
37 juin — Kernanile Vanlliomnv , rue de Menin. 

LIN5ELLES. - PablIcaUons il mariages un 27 
juin. — Kmile Vcrraest. ouvrier charron, a nous-
becque. et Elise Duinont. piqûi ' re. - Théophile 
Kerrant nlonleul de «haines, et Clémence D.lan-
noy. ménagère. — Alphonse Deplancke, llksaraBd, 
et Marie De Baere. ouvrière de fliatui-e. — Paul 
Delvordre. domestique, et Céline Wartelle. ser
vante 

Déclaration de décès. — Henri vanhoutto, 7'i ans. 
sans profervdon, rue Basse. . t 

HALLUiN. - Déclaration de naissance du 37 
juin. — Marguerite Verhaoghe. au Pilori. 

Déclaration de décès. — Vinehae, présenté sans 
vie, rue un Moulin. 

B3DXaCaVXQ-Cr3B 
Flandre Oeoldantals 

MOUSCRON. - né. i.irations de naissances du 27 
juin. — Robert Mortier, rue du petit courtiat. 115. 
-• Gervaia Lefcbvre, rue du Mont-a-Leux, 130. 

Déclarallons de décè--. — Augustin Demeulenlère, 
63 ans. Grande-Rue. 100. — Ernest Vandcndorpe. 
9 mots, rue de la Tète-d'orme. toO - Mathtlde 
i ''' Mt «us. rue de Tourcoing. 61. 

LA ntiPAHA TI0N OU 

PHOSPHO-CICiO 
ttT MS7AHTANEE 

Une minute sudït pour pré
parer un escellettt repas 
substantiel, léger, fortifiant 
et économique (revient A 
0.15 cent.) 

Le PHOSPHO-CACAO 

l'appétit . C'est l 'al iment 
Idéal des Anémiés , dea 

Conva lescent s , de s Snrmenés , de s D y s p e p 
t iques , dea Vie i l lards . 

Administration : 3, rue Fredérie-Bastiat, Paris. 
Echantillon gratuit. Vente : Phnrmaciet et Epieerie*. 

C H E M I N S DC FER DC P A R I S A LYON I T A 
LA MÉDITERRANÉE. — Relations entre Paris et 
la SUISM par Pontarlter. — I. Train express de 
Jour pour Berne. Interlaken. Lausanne < i Brigue 
(V. R. Paris Dole, 1" et f classes a couloir Parls-
Berne-lnterlakeu et Paris-Lausanne Saint-Maurice). 

[ P r i x d ' E m i s s i o n : 
JOUISSANCI DD I " JUILLÏT : 

ray*M«|lUrtJSJn^^ii^MVuikii'sil"- |«o} w * , : ' ' ' '** 
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COMPAGNIE SECONDAIRE 
des Voies ferrées 

L'action de la C o m p a g n i e secondaire «leaf 
V o i e s * ferrées est ferme a 320 francs. CetWl 
Société a pour objet principal de pall ier Is* 
effets de l ' insuffisance d e matériel des Coa»v 
pagn ies de chemin de fer, en mettant à Iftlt -
disposi t ion du matériel en location ; el le p o s 
sède i cet effet, près de 3.500 w a g o n s de maf-
chandises . D r plus , une série de contrats 
lui assurent la location de c e s w a f o n s daa* . . 
de s condit ions intéressantes , il >'«sn rapporter 
au résultat des cinq dernières années : ? 

Le chiffre moyen des recettes obtenues pair 
la location de ces m ê m e s w a g o n s pendant 
c e s cinq années est de 1 mil l ion 105.000 fr. f 

tandis que, d'autre part, les charges résul
tant des contrats de la Compagn ie secondaire 
se monteraient à une somme de 515.000 fr. 
L a m a r g e de bénéfices est , on le voit , txè» 
large . Ajoutons que l'objet social c o n s i s t e 
encore dans la construct ion, l 'achat, la v e n t e , . , 
la location et l 'exploitat ion, e n Ffunce et k 
1 étranger , de tout u n matériel fixe, roulant « t 
de traction, sur routes ou sur rails , pouvant 
servir aux entreprises de travaux publ i e s , 
aux transports et à l'exploitation des che> 
m i n s de fer et t r a m w a y s , de tel le sorte qu'aux 
bénéfices e scomptés du chef de la locat ion 
de matériel peuvent s'ajouter ceux qui pro
viendraient de ces diverses exploi tat ions . 

Les d e m a n d e s sont reçues chez : 

H. TILLIEUX 
L I L L E , 23, Grande-Place . Tél . 9 .0 : . 
A R M E N T I Ë R E S , 2, place Thiers . Tél . 97 
B A I L L E U L , 3, place Saiot-Vaast . Té l . 2. 
N E U V E - E C L I S E ( B e l g . ) , Cr . -Place . T . 53-
W A R N E T O N ( B e l g i q u e ) , r. de Lil le . Tél . IO. 
WERVICQ (Be lg ique ) , Grande Place. T. 36. 
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Feuilleton du « J O U R N I L OE R O U B A I X * 

du mararatll, M Juin 1*11 

L'Epouvante 
ou 

Scaphandrier 
HISTOIRE TliGlQUE DJCTulLlTÊ 

PAR AUGUSTE GEOFFROY? 
l ' n e fête peur une femme d i s t inguée comme 

Madame de Vergy qui avait le sens juste de 
tout c e qui eat grac ieux , de tout ce qui con
vient. 

t u o fête pour une imaginat ion art ist ique 
oomm* cel le de J e a n qui amaa.it le beau sous 
'cotes Us formes. 

L'no fèt« que de regarder la belle fille de 
Vende* d , n s ç , c a (Jro încottiparablerucnt poé
tique d* (̂  rieij lo B r e t a g n e . 

Fine, grande, brune au t e i n t c lair , aux 
yeux violet», violets de la nuanoe de la. mer 
n i d o r t sous U soleil couchant , mignonne des 

lied*_ et des BaaiBI| Edjtl , ava i t enoorv» la de-
larch* baknoa, de, Ajvdaluse* de SaVUls. 

J-** Andalou*** de Sévi l le , dont 1* tradit ion 
rapporte que tes g , n , if Sables son t une s n -
flenne colonie. 

Et puis, et puis elle a r a i t une a t t i rance 
•pechile, u n charme flue n'ont pas toujours , 
que^n ont même presque jamais , les trèe belles 

noui l le , e t cro ient très d i s t ingué , tre* aclo-
quat à leur beauté de se pincer les lèvres, 
d 'être raides, gr incheuses pour ne pas dire 
grossières, dure*, insolentes e t e tupides . 

« La belle et la bêto » répètent lee mau
vaises langues derrière leur dos . 

Edi th avai t sur le v isage le rayonnement 
d'une âme exce l lente . 

Ce j e ne s a i s quoi qui a jouta i t à la rvgu-
lerité de se» trait» une lumière, un cachet , 11110 
noblesse, une séduction rari*, c 'étai t sa ver tu . 

Vertu f s i t e d 'humii i te , de bonté, d e pu
reté. . 

Edi th é t a i t s imple , g s i o , légère comme 1 oi
seau. 

8 a v o i x c h a n t a n t e résonnait dans t o u t e la 
demeure mêlée au caril lon du clocher à jour, 
• t les d e u x grandes ai les de sa coiffe voletant 
•perdûment sous le v e n t du large la aigna-
laient de loin k ceux qui l 'a imaient . 

C'est-à-dire k tout .'e monde. 
L i coittre d'Edith c 'é ta i t la fleur des grè

ve», le puni!,ou blanc des falaises . 
Sans ees \e les d e u x a i l e s s 'ag i ta i ent comme 

pour monter dans le ciel ou s'en aller là-bas 
sur les flot*. „ 

S'eu «l ier e n l ' emportent , e . ie la belle e t 
bonne enfant de Le B r a s , la perle de P lou-
uaër, le pe t i t port breton. 

Elle ne p a r t a i t pas cependant , el le ne vou
lait jamais part ir . 

La tombe de la mère e t le* soins due au 
père l 'a t tachaient a u sol nata l . 

Que sa beauté pût soulever l 'admirst ion des 
foules dans une grande vi l le , la f s i r e re ine 
d'une c i té , lui a t t i r e r des hommages fous, lui 
mériter un m s r i s g e o p u l e n t ; E d i t h ne s o n 
doutait même pas. 

Elle se croyai t comme t o u t le monde . 
E t de plus en ntus elle s'efforçait d'être 

indulgente , charitable , bonne, très bonne. 
Tant mieux ai cela fa i sa i t qu'on i»v trouvât 

gent i l l e par dessus U marché, snois «ails u s Ti
ssât po int k tourner les tAtt**.. 

Dès la première année , quand il fal lut la 
quit ter , Madame do Vergy , et J e a n peut -ê t re 
encore davantage en secret , eurent du chagr in . 

El le leur manqua beaucoup à P a r i s ; c ' é ta i t 
comme du solei l , un parfum qui s ' é ta i t ret iré 
de ieur vie . 

I ls lui écrivirent chaque mois. 
E t fidèlement E d i t h leur répondit . 
Oh! comme elles é t a i e n t ree>pictiiriisoK, t en 

dres, d ignes , rêveuses les le t tres d ' E d i t h ; 
comme elles s e n t a i e n t bon la B r e t a g n e sau
v a g e ! 

L e v ieux recteur décédé, ce lui qui a v a i t 
voulu que ML g o u v e r n a n t e passât au service , à 
la protect ion d e la, j e u n e fille après sa mort, 
oe v ieux recteur d e Pibunaër l 'avai t a imée 
comme une fille d e prédi lect ion. 

El le é ta i t si c h a r m a n t e , si in te l l i gente , si 
ple ine do bonne vo lonté 1 

E t pour l 'avoir plu* longtemps à ses cotés , 
il a v a i t voulu remplacer l ' ins t i tu teur pour 
elie, lui apprendre tout c e qu'il sava i t , comme 
k un garçon. 

Le B r a z n 'avai t paa mieux demandé , au 
contraire . 

Il n'y avai t jamai s rien d e trop beau, de 
trop cher pour la fillette. 

E d i t h é t a i t donc u n e savante . 
Mais c e qu'el le s a v a i t , e l le s'efforçait en

core de le diss imuler d a v a n t a g e que les per
fect ions de son corps. 

Afin d é ne po int humil ier ses compagne* 
ordinaires , la* autres filles de Pi'ounaër. 

E t e l le é t a i t arr ivée k étouffer la ja lousie , 
l 'envie. 

Si supérieure qu'e l le leur fût , les autres 
filles l 'a imaient . 

U n mirac le ! 
Miracle renouvela? de J e a n n e d'Arc k Dom-

rciny, où chacun l 'a imai t tout en l 'admirant . 
El le demanda i t à Annaîk de lui montrer les 

secrets d e l a cu i s ine , de 1a couture , d u jar
d i n a g e . 

E l l e l a v a i t e t r u M M i i t , e l l e a l la i t caveraher 

de* bottes d'herbe» marines ou d'ajoncs tles-
séché.s avec les bande* des filles ignorantes e t 
pauvres. 

A lire 6ct> réponses, Madame de Vergy e t 
J e a n pouvaient seuls constater qu'Edi th fût 
instrui te , t rès instrui te . 

E t en effet, dans sa chambret te , e l le l isait 
tard, el le a p p r e n a i t les nouveautés sc ient i -
ri<jiii'.s a y a n t trait aux <'ioses de mer : les tor
pilleurs, tas phares, les vaisseaux géants , les 
pèches extraordinaires , les batai l les des sar
diniers , les grèves des magas ins de la flotte, 
les immersions de câbles, la té légraphie sans 
fil, les ballons traversant la Manche. 

E t el le se les ass imilai t à fond pour pou
voir ensu i te en faire l 'expl icat ion au v ieux 
Le Braz fumant sa pipe au coin de t'âtre. 

6 a fille, c 'é ta i t le journal v ivant de Le B r a s , 
son « l m s n a c h , son dict ionnaire . 

Comme il jouissai t en l ' écoutant ! 
C'étai t si c la ir , si empo ignant , si tang ib le 

ce qu'elle racontait des mervei l leuses inven
t ions modernes! Il a u r a i t eu beau avoir d e s 
l ivres, lui , i al n'y a u r a i t j a m a i s découvert 
t o u t ce qu'el le y t rouva i t , e l le . 

E t comme il" jouissait encore d a v a n t a g e 
quand, k son tour, il racontai t ce qu'i l a v a i t 
pu retenir des expl icat ions d'Edith aux ma
te lots de I T » M * I MtWMj qui l 'écoutaient 
bouche bée, e t quand il t ermina i t son rôle 
de patron conteur par ce* invariable* paro
les : • T o u t ça j e le t i e n s de notre Ed i th , u 

L'1'fOnne-.Varte c 'é ta i t l'a ba teau d e pê
che de Le B r a s , bateau bapt isé du nom de 
sa dé funte femme. 

Madame de Vergy e t J e a n déjk si portés 
Ter» la fille d u pécheur de PVounaer, l e fu
rent de plus e n plue sous le charme des lec
tures c a p t i v a n t e s que leur procuraient ses 
lettres , ses longues let tres . 

Edi th ne préparai t pas son s t y l e ; les phra
ses v e n a i e n t sous sa p lume comme l'eau 
coûte de sa course. 

Paantv/âtiw. saulacnent. quand , a u bout dé) 

aept ou h u i t mois , le t emps commença à lui 
durer d e se s amis de Par i s , e t qu'e l le pût 
craindre , d a n s sa modestie, qu' i ls a l lassent 
sur u n e a u t r e p lage où on les so ignera i t 
mieux , peut -ê tre alors ses le t tres eurent-e l les 
une note émue dont elfe voula i t leur commu
niquer la v ibrat ion . 

Ce fu t trop pour Madame do Vergy e t pour 
J e a n . I l s pleurèrent . 

Et quinze jours plus t ô t qu'il n'avait é té 
pr imi t ivement déc idé , avec s i x s emaines , au 
lieu d'un mois s eu lement d e congé ils s 'en
volèrent vers . . . P l o u n s ë r ? 

N o n , vers . . . leur Edi th . 
J e a n avait passé des nu i t s , remplacé des 

camarades , fa i t des heures supplémentaires; 
pour obtenir une qu inza ine d 'augmenta t ion 
aaUM son congé. 

E d i t h v i n t avec la .carriole e t le bidet bre
ton a u - d e v a n t d'eux à ta gare de débarque
ment . 

Et de loin, d e très lo in , a lors q u e mère e t 
fils passaient leurs t ê t e s k la port iers pour e x 
plorer l'horizon. E d i t h leur s ignala aa pré
sence. 

Avec un s i g n e des mains , par l 'ag i tat ion d e 
son mouchoir? 

N o n , avec le* a i l e s de sa coiffe, u n e coiffe 
qui n* ressemcàtit à la coiffe d 'aucune autre 
fille de PaDunaër, u n e coiffe qu'elle por ta i t 
comme a u c u n e fille d'un d es cinq départe
ment* de la pi t toresque B r e t a g n e ne porte la 
s ienne . 

Ces a i l e s s ' ag i ta i en t doucement , ae balan
ça ient p l u t ô t e n cadence comme les pétale» 
d'un* lys autour d 'un cal ice couleur de chair, 
calioe qui é ta i t le beau e t gracieux v isage de 
la fille d e Le Brae . 

— J e a n , s'écria avec émot ion Madame de 
Vergy en é tendant un d e Bes bras hors du 
wagon pour se s ignaler aux yeux d 'Edi th . 
J e a n , regarde, là-bae, aou* las sorbiers d e 
VR6UI det Pardon*, contre U )»l*M»»tie d e la 
givre, U coiffe hUiKhe, k « p u t e , 1» P»*-

mière, c'est Edi th , c 'est e l le , j ' en suis oer> 
t a i n e ! 

— Vous croyes , maman répondit le j e u n e 
homme avec u n e p e t i t e dupl ic i t é des t inée k 
masquer son émot ion, vous croyes que c'est 
e l fe* « 

Il y a v a i t longtemps déjà qu' i l l 'avai t dé 
couverte , lui ! 

Pent-ê tre parce q u e le coeur d o n n e u n e dou
ble vue . 

— J e fa i s plus q u e croire , t e die-je , j e suis 
assurée que la j eune fille e n noir, tout en 
noir, excepté la coiffe, c'est E d i t h , c W notre 
belle pe t i t e a m i e . . . II n'y a qu'el le , vois-tu, 
pour avoir c e t t e aveltesse, c e t t e s t t i t u d e , 
c e t t e grâce . . . Il n'y a que s u r aa t ê t e que roi-
t i g s n t ou se ferment ainsi les ai les du papil
lon blanc des filles d e Plounaer . . . Tien», e l le 
nous a discernés aussi parmi te ribambelle 
de cur i eux m e t t a n t le née a u x portières. . . Ella 
porte sa main à ses lèvres pats k son cœur, 
comme les Arabes, cela pour moi, bien e n t e n d u , 
puis el le fa i t u n e révérence pour to i . . . N e t e 
plains pas, la révérence cet une révérence de 
marquise à la cour de Louis X V . . . » 

J e a n ne s e p la ignai t pas e t il n'avait po int 
besoin que sa mère lui chantait les louanges 
d'Edith. 

E t -même il ne pouvai t s'eimpéoher de croire 
que dans le baiser envoyé de loin par le pa
pillon blanc il y ava i t quelque chose pour 
lui. 

8 e trompai t - i l? 
Eta tous cas, quand d i x minutes plus tard 

Edi th , répondant aux caresses de Madame de 
Vergj». lui demanda la permission e t l'IaSav ' 
neur l e l 'embrasser, e l le ne le fit qu 'en cou
lant un rapide mai s doux regard du côté d e 
J e a n . 

Là s t t i v r * / 
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